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iDei recipiatis (:2 Cor. G. l). C'est à vous que

nous disons avec un prophète, et dans toute la

tendresse de notre chanté: Quittez vos voies

])erverses, et revenez au Sei^-neur : Rêverlimmi

à ciàpesshnà (Ezech. XXXIII. 11.) ; et encore

avec St. Paul: Présentez-vous avec confiance

devant le trône de sa miséricorde, pour y cher-

cher le pardon de vos fautes (Héb. IV. 16). Ou-

vrez vos cœurs à sa divine onction : ce qui vous

parait au-dessus de vos forces vous deviendra

facile (Phil. IV. 13.) ; et vous trouveiez, dans le

Jubilé, la vie et la résurrection de vos âmes.

Nous vous exhortons aussi à profiter de la fa-

veur du Jubilé, vous, âmes vertueuses, qui, du-

rant l'affliction g'énérale, vous êtes humiliées sou»

la main bieniiiîsante de Dieu, en reconnaissant

qu'il ne nous frappait dans sa colère que pour

nous rappeler à son amour : vous, chrétiens n-

'

dèles, qui, par votre persévérance dans l'accom-

plissement de vo.-^ devoirs, êtes notre joie et notre

couronne au milieu de notre sollicitude et de nos

tribulations. Animé, comme nous le sommes, de

rintérét le j)lus vif pour votre sanctification, nous

vous invitons à recueillir, dans ces jours de bene-

dicdons, les fruits précieux des grâces pariicu-

lières que le Seii^neur vous y prépare. Vous ser-

vez Dieu, il est vrai ; vous l'aimez, vous craig-nez

de l'offenser: ce sont de saintes dispositions;

mais le maître que vous servez, par l'affection

qn'il vous porte, désire et veut encore flvire croître

en vous ces heureuses dispositions : il veut que

vous fussiez de nouveaux progrès dans la vertu,
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